
« Je n’ai pas le temps » 
 

C ’est la plainte de l’homme pressé de notre époque, le 
slogan de ceux qui tournent comme des toupies sans 

savoir ni où ils vont ni ce qu’ils sont. On n’a le temps de 
rien faire. Et chacun dissimule ainsi son refus de s’arrêter 
pour réfléchir sur soi-même, sur sa destinée, pour ren-
contrer vraiment les autres pour prier Dieu. 
 
     Pas le temps ! C’est devenu la mauvaise excuse de celui 
qui s’est enlisé dans la consommation effrénée ou l’activis-
me tous azimuts. Beaucoup de nos contemporains vivent 
comme des robots. Ils en ont le regard vague et les gestes 
saccadés. Contemplons, durant ce Carême qui commence, 
Jésus, le modèle unique.                                         
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 Le Christ a pris son temps pour accomplir jusqu’au bout 
la volonté de son Père sous la poussée de l’Esprit. Ses an-
nées de vie publique étaient comptées, et pourtant, avant 
même de les entamer, il trouva le temps de consacrer qua-
rante jours à la pénitence et à la prière, à la solitude dans le 
désert, pour un entretien prolongé avec son Père, sans 
compter, bien sûr, les longues années d’une vie obscure à 
Nazareth.  
     Le Carême que nous commençons par le geste rituel des 
cendres, c’est le désert que l’Eglise nous propose comme un 
temps de retour sur nous-mêmes pour mieux percevoir Ce-
lui qui nous habite dans ce mystère. C’est se mettre en mar-
ge pour la méditation, la prière, la croissance intérieure sous 
la poussée de l’Esprit.  
     Dans notre vie happée par le matérialisme ou dévorée – 
même quand l’âge de la retraite est venu – par de nouveaux 
soucis, nous avons besoin de retrouver le chemin du cœur 
de Dieu. Et pour cela accepter de quitter les chemins du 
bruit, du stress, de l’angoisse. Prendre le temps de vivre 
avec la vie.  
     Il dépend de chacun de nous que le Carême devienne un 
désert fleuri, c’est-à-dire d’Evangile vécu et raconté, là où 
nous sommes, par tout ce que nous sommes.  
     Aujourd’hui, Dieu par la voix de son Eglise nous invite à 
rentrer dans le Carême. Cela suppose une démarche person-
nelle de notre part pour rejoindre le Christ au désert, pour 
nous unir à la vie de l’Eglise durant ce temps de préparation 
à la Pâque.  
     Jésus nous donne l’exemple. Lui qui voulut prendre sur lui 
le péché des hommes, nous a enseigné à nous en humilier, il 
nous a montré comment l’expier.  
     C’est le symbolisme des cendres. En nous rappelant au-
jourd’hui que nous sommes poussière et en nous invitant à 
mieux croire dans l’Evangile, l’Eglise complète l’enseigne-
ment du Christ. Tout n’est que vanité dans ce monde, tout 
ne fait que passer, tout est éphémère : ici-bas, on pourrait 
dire que la rouille et les mites exercent leurs ravages, les 
voleurs viennent percer les murs, fouiller et cambrioler.  
     Les années que Dieu nous donne, employons-les à accu-
muler des trésors dans le ciel. Comment ? En pratiquant la 
Loi du Christ, en triomphant des tentations, en revenant de 
nos erreurs.  
     L’arc-en-ciel devant l’autel, qui se manifeste au passage 
de la lumière du soleil dans les gouttes de pluie, symbolise 
toute notre diversité, notre universalité à travers les diffé-
rentes couleurs et toutes ses nuances. « Dieu t’a confié la 
terre, transforme toi… ». Chaque dimanche de Carême, il 
vous sera proposé un thème sur lequel vous pourrez médi-
ter…  
     Demandons la grâce de bien vivre ce temps de Carême, 
cherchons dans notre vie ce qui déplait au Seigneur et, avec 
sa grâce attachons-nous à l’en extirper. Dieu nous appelle et 
c’est lui qui nous fera répondre, par sa grâce souveraine. 
Que chacun ait à cœur de faire ce qui est en son pouvoir. 

 
PÈRE BERNARD BRIEN, CURÉ 

Personne n’est exclu 
 

Nous croyons, Seigneur,  
que tu es le Père de tous  
les hommes, de tous  
les peuples, de toutes les races. 
Personne n’est exclu  
de ton amour.  
Tu nous as donné la terre  
à tous et pour tous.  
C’est ce qui fonde la solidarité.  
Les biens de la création  
doivent affluer  
dans les mains de tous.  
Et vois, du milieu  
de ces millions de vagues,  
la mer se soulève  
au-dessus de leurs têtes.  
Accorde  
à leurs mains brûlantes  
d’embrasser la terre  
en une chaine  
de mains fraternelles  
sur l’arc-en-ciel de ta paix. 
 

D’après François RAYNAL, curé 

ESPACE  /  P RIÈRE   
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Et pendant le Carême  
nous nous retrouverons 

 le samedi 21 mars 
 pour une  

« Soupe anti-gaspi »  
 

— Voir page 7 — 

Avant l'entrée en Carême nos paroisses 
étaient en fête !!! 

  

C ette journée de  Chandeleur, le 2 février, a débuté par 
les célébrations de nos paroisses en fête sous le signe de 

la lumière, Lumière qui se révèle aux nations comme il était 
dit dans l’évangile du jour. Des églises joyeuses et lumineu-
ses qui nous appelaient à devenir lumière pour les autres ; 
chaque  bougie apportée par les enfants et les adultes 
étaient prière de la communauté. Une journée éclairée par 
la rencontre, l’apéritif et le repas partagé, appréciée par tous 
les participants. On se retrouvera dans d’autres occasions, 
mais cela s’organise et concerne tout le monde ! 

Écoute la voix de Dieu, va vers ton frère!  

CARÊME 
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1er mars / 1er dimanche de carême :  

...pour la laisser habitable aux générations futures 
Le Seigneur Dieu fit pousser du sol toutes sortes d’arbres à l’aspect désirable et aux fruits savoureux ; 
il y avait aussi l’arbre de vie au milieu du jardin et l’arbre de la connaissance du bien et du mal. 

Gen 3, 1-7 

CARÊME    Dieu t’a confié la terre, transforme-toi... 

Des livrets spirituels 
offerts par le CCFD - 
Terre solidaire sont  
à votre disposition 
pour vous aider  
à cheminer  
pendant ce Carême 
sous le signe de  
Laudato Si.  

8 mars /2e dimanche de carême :  

...pour devenir lumière, sel et semence de vie 
Six jours après, Jésus prend avec lui Pierre, Jacques et Jean son frère, et il les emmène à l’écart, sur 
une haute montagne. Il fut transfiguré devant eux ; son visage devint blanc comme le soleil, et ses 
vêtements blancs comme la lumière.  

Mat 17, 19  

81. « Bien que l’être humain suppose aussi des 
processus évolutifs, il implique une nouveauté 
qui n’est pas complètement explicable par l’évo-
lution d’autres systèmes ouverts. Chacun de 
nous a, en soi, une identité personnelle, capable 
d’entrer en dialogue avec les autres et avec Dieu 
lui-même. La capacité de réflexion, l’argumenta-
tion, la créativité, l’interprétation, l’élaboration 
artistique, et d’autres capacités inédites, mon-
trent une singularité qui transcende le domaine 

physique et biologique. La nouveauté qualitative 
qui implique le surgissement d’un être personnel 
dans l’univers matériel suppose une action direc-
te de Dieu, un appel particulier à la vie et à la 
relation d’un Tu avec un autre tu. À partir des 
récits bibliques, nous considérons l’être humain 
comme un sujet, qui ne peut jamais être réduit à 
la catégorie d’objet. » 

160. (…) «  Quand nous nous interrogeons sur le 
monde que nous voulons laisser, nous parlons 
surtout de son orientation générale, de son sens, 
de ses valeurs. Si cette question de fond n’est 
pas prise en compte, je ne crois pas que nos pré-
occupations écologiques puissent obtenir des 
effets significatifs. Mais si cette question est po-
sée avec courage, elle nous conduit inexorable-
ment à d’autres interrogations très directes : 
pour quoi passons-nous en ce monde, pour quoi 

venons-nous à cette vie, pour quoi travaillons-
nous et luttons-nous, pour quoi cette terre a-t-
elle besoin de nous ? C’est pourquoi, il ne suffit 
plus de dire que nous devons nous préoccuper 
des générations futures. Il est nécessaire de ré-
aliser que ce qui est en jeu, c’est notre propre 
dignité. Nous sommes, nous-mêmes, les pre-
miers à avoir intérêt à laisser une planète habita-
ble à l’humanité qui nous succédera. » 

A u fil des semaines, nous sommes invités à méditer quelques extraits choisis de l’encyclique 
Laudato Si et à les mettre en pratique dans notre vie quotidienne. Les numéros indiqués en 

tête de chaque paragraphe renvoient au texte original afin de vous permettre de les retrouver dans 
leur contexte. 
 

26 février / Mercredi des Cendres : … pour prendre conscience de ton impact sur la Terre.  
Nous sommes tous les ambassadeurs du Christ, et par nous c’est Dieu Lui-même qui lance un appel : 
nous le demandons au nom du Christ, laissez-vous réconcilier avec Dieu.                 2 Co, 5 20 ; 6, 2  

2. « Cette sœur (NDLR : la Terre) crie en raison 
des dégâts que nous lui causons par l’utilisation 
irresponsable et par l’abus des biens que Dieu a 
déposés en elle. Nous avons grandi en pensant 
que nous étions ses propriétaires et ses domina-
teurs, autorisés à l’exploiter. La violence qu’il y a 
dans le cœur humain blessé par le péché se ma-
nifeste aussi à travers les symptômes de maladie 
que nous observons dans le sol, dans l’eau, dans 

l’air et dans les êtres vivants. C’est pourquoi, 
parmi les pauvres les plus abandonnés et mal-
traités, se trouve notre terre opprimée et dévas-
tée, qui « gémit en travail d’enfantement » (Rm 
8, 22). Nous oublions que nous-mêmes, nous 
sommes poussière (cf. Gn 2, 7). Notre propre 
corps est constitué d’éléments de la planète, son 
air nous donne le souffle et son eau nous vivifie 
comme elle nous restaure. 

JOURNÉE DU PARDON  
Dans l’église  

Notre-Dame du Rosaire 

https://www.google.fr/url?sa=i&url=https%3A%2F%2Fleblogdephil.com%2F2016%2F05%2F03%2Ftheophane-le-grec-icone-de-la-transfiguration%2F&psig=AOvVaw0IArmOgMOUZqEdk58XskqB&ust=1582652664836000&source=images&cd=vfe&ved=0CAIQjRxqFwoTCJCUyO3e6ucCFQAAAAAdAAAAABA
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15 mars / 3e dimanche de carême  

...pour accueillir l’autre dans sa différence 
Arrive une femme de Samarie, qui venait puiser de l’eau. Jésus lui dit : « Donne-moi à boire. »…  
La Samaritaine lui dit : « Comment ! Toi, un juif, tu me demandes à boire, à moi, une Samaritaine ? » 
En effet les juifs ne fréquentaient pas les Samaritains.                        Jean 4, 5...42 

CARÊME    Dieu t’a confié la terre, transforme-toi... 

Vendredi 27 mars célébration pour les collégiens à 18 h  
Samedi 28 mars pour tous 9 h 30 — 17 h 30  
     Temps de prière, de réflexion, sacrement du pardon — Célébration à 18 h  

 29 mars / 5e dimanche de carême :   

...pour humaniser le monde qu’Il t’offre 
Vous saurez que je suis le Seigneur, quand j’ouvrirai vos tombeaux et vous en ferez remonter,  
ô mon peuple ! Je mettrai en vous mon esprit et vous vivrez ; je vous donnerai le repos sur votre terre.                                     
           Ez 37, 12-14 

 22 mars / 4e dimanche de carême :  

...pour regarder avec les yeux de ton cœur 
Autrefois, vous étiez ténèbres ; maintenant, dans le seigneur, vous êtes lumière ; conduisez-vous com-
me des enfants de lumière — hors la lumière a pour fruit tout ce qui est bonté, justice et vérité.  
Et sachez reconnaître ce qui est capable de plaire au Seigneur.                   Ep 5, 8-14 

65. (…) « La Bible enseigne que chaque être hu-
main est créé par amour, à l’image et à la res-
semblance de Dieu (cf. Gn 1, 26). Cette affirma-
tion nous montre la très grande dignité de toute 
personne humaine, qui « n’est pas seulement 
quelque chose, mais quelqu’un. Elle est capable 
de se connaître, de se posséder, et de librement 
se donner et entrer en communion avec d’autres 
personnes ». Saint Jean-Paul II a rappelé que 
l’amour très particulier que le Créateur a pour 

chaque être humain lui confère une dignité infi-
nie. Ceux qui s’engagent dans la défense de la 
dignité des personnes peuvent trouver dans la 
foi chrétienne les arguments les plus profonds 
pour cet engagement. Quelle merveilleuse certi-
tude de savoir que la vie de toute personne ne 
se perd pas dans un chaos désespérant, dans un 
monde gouverné par le pur hasard ou par des 
cycles qui se répètent de manière absurde ! » 

92. (…) « quand le cœur est authentiquement 
ouvert à une communion universelle, rien ni 
personne n’est exclu de cette fraternité. Par 
conséquent, il est vrai aussi que l’indifférence ou 
la cruauté envers les autres créatures de ce 
monde finissent toujours par s’étendre, d’une 
manière ou d’une autre, au traitement que nous 
réservons aux autres êtres humains. Le cœur est 
unique, et la même misère qui nous porte à mal-

traiter un animal ne tarde pas à se manifester 
dans la relation avec les autres personnes. Toute 
cruauté sur une quelconque créature « est 
contraire à la dignité humaine. Nous ne pouvons 
pas considérer que nous aimons beaucoup si 
nous excluons de nos intérêts une partie de la 
réalité : Paix, justice et sauvegarde de la création 
sont trois thèmes absolument liés (…) ». 

13. « Le défi urgent de sauvegarder notre maison 
commune inclut la préoccupation d’unir toute la 
famille humaine dans la recherche d’un dévelop-
pement durable et intégral, car nous savons que 
les choses peuvent changer. Le Créateur ne nous 
abandonne pas, jamais il ne fait marche arrière 
dans son pro14,49 
jet d’amour, il ne se repent pas de nous avoir 
créés.  L’humanité possède encore la capacité de 
collaborer pour construire notre maison commu-

ne. Je souhaite saluer, encourager et remercier 
tous ceux qui, dans les secteurs les plus variés de 
l’activité humaine, travaillent pour assurer la 
sauvegarde de la maison que nous partageons. 
Ceux qui luttent avec vigueur pour affronter les 
conséquences dramatiques de la dégradation de 
l’environnement sur la vie des plus pauvres dans 
le monde, méritent une gratitude spéciale. (…) » 

JOURNÉE DU PARDON  
Dans l’église  

Notre-Dame du Rosaire 

https://www.google.fr/url?sa=i&url=http%3A%2F%2Futpictura18.univ-montp3.fr%2FGenerateurNotice.php%3Fnumnotice%3DA3518&psig=AOvVaw3YsRBJxehnrgaXpo1IcceP&ust=1582652848082000&source=images&cd=vfe&ved=0CAIQjRxqFwoTCIjR7MXf6ucCFQAAAAAdAAAAABAS


L’Association Saint Nicolas  
à Sainte-Colombe 

 à Servon (Seine-et-Marne) 
 

D ans le cadre des travaux de restauration de 
l’église St-Nicolas, une délégation de l’ASN 

s’est déplacée ce 12 février à Servon pour visiter 
l’église où est installé un chauffage construit sur 
le même principe que celui qui est envisagé   
     Le concept est identique à celui du chauffage 
existant dans notre église, mais, comme l’expri-
me M. Gouilloud, l’expert qui assiste le maître 
d’œuvre du projet, tout est dans la conception, 
laquelle doit suivre des règles bien précises, ba-
sées sur l’expérience qui, dans son cas, est assise 
sur un millier de références.  
     Les deux bouches, aspira-
tion et soufflage — au sol et 
de tailles respectables —, 
sont situées non loin l’une 
de l’autre. Elles doivent être 
positionnées judicieuse-
ment sous le point haut de 
l’édifice.  
     La puissance de la chauf-
ferie et le débit d’air pulsé 
sont les deux autres points 
importants du système.   
     Le bruit a deux origines : 
chaudière et soufflage. Dans 
le cas de St-Nicolas, la 
chaufferie étant à l’extérieur de l’église, seul le 
bruit aéraulique restera perceptible et potentiel-
lement gênant. Toutefois, il y a deux vitesses de 
ventilation, la plus forte étant prévue pour per-
mettre une montée en température rapide, la 
seconde pour maintenir l’édifice en chauffe pen-
dant les cérémonies. Nous avons pu effective-
ment nous apercevoir que le bruit est très limité 
en petite vitesse.  
     L’air chaud monte sous la voûte et s’y accumu-
le tout en se répartissant sur toute la surface. Du 
fait que l’air froid est puisé par le bas, l’air chaud 
vient petit à petit remplir tout le volume 
« comme l’eau dans une baignoire ». Et nous 
avons pu constater que cela fonctionne : 11°C à 
l’arrivée dans l’église, 20°C atteints de manière, 
semble-t-il, homogène (mesures faites sous nos 
yeux en différents points de l’édifice), 20-25 mn 
plus tard.   
     Le système de régulation prévu à St Nicolas est 
plus sophistiqué que ce que nous avons vu à Ser-
von. Il permettra toutes les modulations possi-
bles avec à la clé la possibilité de chauffer très 
rapidement l’édifice en vue d’une cérémonie, ou 
de maintenir une température minimale, ou en-
core de monter en température selon une rampe 
douce.  
     En conclusion, bonne visite, plutôt convaincan-
te : reste à voir concrètement le résultat. Les 
travaux liés au chauffage étant prévus en deuxiè-
me tranche, cela sera, nous l’espérons, le cas 
pour l’hiver 2021-2022.  
 

POUR L’ASN JEAN-MARIE-LESUEUR 

Qu’est-ce que  
le DENIER de l’Église ?  

Depuis la loi de séparation des 
Églises et de l’État de 1905, la 
rémunération des prêtres est 
assurée par le Denier. Les 
clercs ne sont plus fonctionnai-
res de l’État sauf dans les dé-

partements concordataires (Alsace-Moselle). Dès lors, L’Église catholi-
que a trouvé des moyens de collecter de l’argent auprès des catholi-
ques pour continuer à exister et à accomplir sa Mission.   

Comment ça marche ?  
L’Église en France est exclusivement financée grâce aux dons qu’elle 
reçoit de la part de ses fidèles en quêtes et troncs, casuel, legs, et en 
tête, le Denier de l’Église, qui représente environ 40 % du budget 
annuel de l’Église en France.  
Les quêtes des messes servent à couvrir les frais des paroisses 
(certaines sont affectées à des causes particulières). C’est un geste 
liturgique et une manière d’accompagner l’élan spirituel de l’offertoi-
re d’un geste concret.  
Le casuel est donné par les familles qui demandent un sacrement 
(baptême, mariage) et par les  familles du défunt pour les funérailles.  
Les offrandes de messe sont versées par les fidèles qui demandent à 
ce qu’une messe soit célébrée à une intention particulière ; elles ai-
dent les prêtres dans leur vie matérielle.  
Les legs sont des ressources exceptionnelles qui permettent d’envisa-
ger les grands projets pour l’Église de demain.  
Le Denier de l’Église est la contribution volontaire de chaque catholi-
que, pratiquant régulier ou non, pour permettre aux prêtres et aux 
salariés des diocèses et paroisses de vivre et d’agir. Donner au Denier 
c’est une façon d’accomplir votre vocation de baptisé et votre atta-
chement au message du Christ.    

Votre don au Denier va ainsi permettre :  
- aux prêtres de nos paroisses de recevoir une rémunération décente : 
60 € couvrent une journée de traitement et de logement d’un prêtre 
et 520 € un mois de protection sociale d’un séminariste ;  
- aux laïcs travaillant au sein de l’Église d’avoir un salaire : secrétaire, 
personnel de ménage, organiste… ;  
- aux bénévoles de bénéficier d’une formation : 160 € financent une 
journée de formation ;  
- aux prêtres aînés de bénéficier d’un complément de pension : 240 € 
représentent une allocation mensuelle.   

Combien donner ?  
Chacun détermine selon ses revenus le montant de son don. L’Église 
préconise de verser 1 % à 2 % de vos revenus ou 10 % de votre impôt 
sur le revenu. Un don au Denier de l’Église est défiscalisable à hau-
teur de 66 % : en donnant 100 €, 66 € sont déductibles de votre impôt 
sur le revenu. Votre don ne vous revient en réalité qu’à 34 €. Le prélè-
vement à la source ne change pas votre droit à la déduction fiscale. 
Vous recevrez en février 2021 un reçu fiscal justifiant votre don de 
2020 ; vous déclarerez ce don en avril 2021 et 66 % de ce don vous 
sera restitué en septembre 2021 par l’administration fiscale.   

Nous remercions chaleureusement les 260 personnes  
qui ont donné 98 900 € en 2019 dans nos deux paroisses.   

Comment donner ? La contribution peut se faire : 
- par prélèvement automatique sur : www.jedonneaudenier.org avec 
votre RIB-IBAN ; c’est le soutien le plus efficace, car les bénéficiaires 
du Denier le reçoivent ainsi dès le début de l’année, et son montant 
est prévisible pour l’association diocésaine de Créteil. 
- par carte bancaire sur : www.jedonneaudenier.org choisir Créteil puis 
votre paroisse. 
- par chèque à l’ordre de : Association diocésaine de Créteil   

Quand donner ? N’attendez pas Noël, donnez avant Pâques !  
 

LES CONSEILS ECONOMIQUES PAROISSIAUX DE ST-NICOLAS ET STE-MARIE 
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Solidarité 

 

Les mouvements chrétiens  

À PROPOS DU CCFD-TERRE SOLIDAIRE 
 

Historique 

L e Comité Catholique contre la Faim et pour le Dévelop-
pement-Terre-solidaire est une association née en 1961 

à l’initiative des évêques de France pour répondre à l’appel 
du pape Jean XXIII qui demandait aux catholiques de s’enga-
ger dans la lutte contre la faim dans le monde. La mission 
première du CCFD-Terre solidaire est « lutter contre les 
causes structurelles de la faim dans le monde ».  Cet enga-
gement implique donc de lutter contre toutes les formes 
d’injustices. Le CCFD-Terre solidaire œuvre pour que chacun 
voit ses droits fondamentaux respectés : manger à sa faim, 
vivre de son travail, habiter dans un environnement sain, 
choisir là où construire sa vie… Cet engagement pour plus 
de justice et de solidarité prend racine dans l’Évangile et la 
pensée sociale de l’Eglise. Et depuis 2015, sur l’encyclique 
Laudato Si et les appels du pape François à mettre en œu-
vre l’écologie intégrale, thème de la campagne de Carême 
2020. 
 

Le CCFD-Terre solidaire en actions 
Loin des pratiques d’assistance et d’urgence, cette action de 
solidarité internationale repose sur des partenariats avec 
des organisations locales. Le CCFD-Terre solidaire n’envoie 
ni expatriés ni matériel. En revanche, il propose un accom-
pagnement à la conduite de projet, une mise en réseau, un 
appui financier…Il agit avec les acteurs locaux, pas à leur 
place, et accompagne plus de 400 acteurs dans 63 pays. Les 
projets soutenus sont variés : agroécologie, défense des 
droits, lutte contre la déforestation, promotion de l’égalité 
femmes-hommes… Chaque année, c’est plus de 2,2 mil-
lions de personnes dans le monde qui voient leur vie s’amé-
liorer. 
 
     Avec chaque partenaire, le CCFD-Terre Solidaire s’engage 
sur le long terme, en moyenne sur une dizaine d’années, 
afin d’avoir un véritable impact. Chaque année, les projets 
sont redéfinis et adaptés en commun, ce qui permet de 
répondre aux besoins immédiats, tout en s’assurant de 
changements sur le long terme. Pour le CCFD-Terre Solidai-
re, le partenariat correspond à une relation de réciprocité 
et se construit sur des valeurs communes. 
 

Mobiliser en France 
     15 000 bénévoles engagés dans les équipes locales agis-
sent dans toute la France. Ils organisent des ateliers dans 
des écoles, des évènements ponctuels, des débats publics, 
des rencontres avec des acteurs engagés en France et à 
l’international, des campagnes citoyennes et récoltent des 
fonds pour financer les actions des partenaires. C’est dans 
ce cadre que l’équipe locale du doyenné Saint-Maur/
Joinville vous propose cette année encore un repas anti-
gaspillage (voir ci-contre).  

MARIE-CARMEN DUPUY 

 
Si vous souhaitez rencontrer une association partenaire  

du CCFD-Terre solidaire pendant le Carême,  
Fanny sera des nôtres  

 
 

Dimanche 15 mars à 15 h - Salle paroissiale 
Cathédrale Notre-Dame à Créteil   

 
Jeudi 19 mars à 20 h - Paroisse Sainte-Bernadette 

à  Champigny-sur-Marne 
 

Mardi 24 mars à 18 h30  
Salle paroissiale de l’église Notre-Dame à Saint-Mandé 

  
Vous y êtes les très bienvenus ! 

 
Solidarité, sobriété, une action de Carême 

Nourriture, eau, matières premières…nous consommons 
et gaspillons beaucoup trop ! 

Plus de 800 millions d’êtres humains souffrent de la faim, 
plus d’1 milliard n’ont pas d’eau potable, près de 4 mil-
liards souffrent du manque d’eau… Et ces chiffres ne font 
qu’augmenter chaque année avec le changement climati-
que.  
 
     Le pape François ne cesse de nous alerter sur cette si-
tuation dramatique, encore plus depuis 2015 et la parution 
de l’encyclique Laudato Si. Le récent synode sur l’Amazonie 
a été une nouvelle occasion d’exprimer son angoisse pour 
la survie de notre planète et le sort fait aux plus pauvres. 
 
     Et si nous réfléchissions ensemble à changer la donne, 
modifier nos comportements et partager avec les plus dé-
munis…  
 
     Pour cela, le CCFD-Terre solidaire, les paroisses de notre 
doyenné, Saint-Maur et Joinville, engagées dans l’Église 
verte, les Scouts et Guides du Rosaire et le Temple de l’a-
venue Joffre, avec le groupe œcuménique vous proposent 
de participer à un   

               Repas de Carême anti-gaspillage 
               le samedi 21 mars 2020 
               14 h - 17 h 30 préparation du repas 
               17 h 30 - 21 h 30 animations et repas 
               Salle paroissiale du Rosaire,  
               11, avenue Joffre à Saint-Maur 
 
 Vous y trouverez expositions, jeux, animations, 

pour en savoir plus sur la sauvegarde de la planète, en par-
ticulier le cycle et la gestion de l’eau. Et bien sûr, nous 
pourrons déguster ensemble le repas préparé à partir des 
légumes, et fruits un peu défraichis, récupérés sur les mar-
chés… qui seraient jetés alors qu’ils sont tout-à-fait 
consommables ! Et, comme il se doit, nous terminerons par 
une prière.  

https://ccfd-terresolidaire.org/mob/pour-une-mission/


NOS PAROISSES EN MARS 2020 
 

Dim 1er : 1er dimanche de Carême 
 

Jeu 5 :  Messe à la Résidence de l’Abbaye à 16 h. 
 
             Préparation de la Semaine Sainte,  
             20 h 30, Maison paroissiale. 

 
Dim 8 : 2e dimanche de Carême 

 
Mar 10 : Réunion Conférence St Vincent de Paul, 20 h 30,  
              Maison paroissiale. 

 
Ven 13 : Randonnée de l’ASN à Fontainebleau . 

 
Dim 15 : 3e dimanche de Carême 

 
Jeu 19 :  Messe à la Résidence de l’Abbaye à 16 h. 

 
Dim 22 : 4e dimanche de Carême 

 
Dim 29 : 5e dimanche de Carême  

A St-Nicolas, à 15 h, concert par la Chorale M’CHŒUR 
Organisé par les AFC. Libre participation. 

 
La date de la Maison d’Evangile (groupe Ch. Galland)  

de mars sera affichée dans chaque église. 

  Équipe de rédaction  
et de réalisation : 
Père Bernard Brien 
Marie-Jeanne Crossonneau 
Daniel Damperon 
Marie-Carmen Dupuy  
Christiane Galland  
Jean-Marie Lesueur 
Emmanuelle Patte 

  Maison paroissiale : 
11 bis bd Maurice-Berteaux  
94100 Saint-Maur-des-Fossés  
Tél : 01 48 83 46 61 
E-mail : snsmf.stmaur@free.fr 
Site paroissial :  
http://paroisses-snsmf.cef.fr 

JOIES  /  ET  /  PEINES   
BAPTÊME 
Saint-Nicolas  
2 fév Valentine ISELI 
 
OBSÈQUES  
Saint-Nicolas  
7 fév Alain PETITGAS 
14 fév Thérèse MIGNARD 

Sainte-Marie 
6 fév Jacques DURAND 
17 fév Micheline INARD 
25 fév Paulette KOENIG 
 
 
 
  

 
CHEMIN DES ARTS  
EN VAL-DE-MARNE  

Exposition Marcel Hasquin autour de la vie de saint 
François d’Assise, jusqu’au 27 mars. 
 
Heures d’orgue de la cathédrale Mer. 11 mars à 13 h 30. 
 
Mardis de la cathédrale Mardi 24 mars 12 h 30 - 13 h30 
« Une heure, un artiste » avec Jean-Paul Deremble : L’art 
brut. 
 

SOIRÉES THÉOPHILE  
 

 Thème de l’année : L’autre, moi, Dieu ? 
Renoncer pour moi ? Pour l’autre ? 

Mercredi 4 mars 20 h Salle Sainte-Marie-aux-Fleurs 
soirées.theophile@free.fr 

Concert Archange Gospel : Jo Ann Pickens  
Dimanche 8 mars à 15 h dans église Sainte-Agnès de Mai-
sons-Alfort. Collecte au profit des personnes qui partiront 
à Lourdes au Voyage Diocésain de l’Espérance 
 
Comment vivre l’Esprit Saint dans la vie de la cité ?  
Église Saint-Charles-Borromée 5, rue de Paris à Joinville : 
Lundi 9 mars : Responsable de notre histoire  
avec le Père Fernand Prod’Homme  Acteur ou victime   
19 h - 20 h Messe et adoration / 20 h - 21 h 30 Formation  
     Contact : Père Bellut 01 48 83 30 12 
 
Pèlerinage à la basilique du Sacré-Cœur pour le jubilé des 
100 ans de sa consécration, samedi 14 mars 
 
En route avec l’Esprit Saint  
Église Saint-Charles-Borromée 5, rue de Paris à Joinville : 
Cycle de formation par le père Grégoire Bellut : 
Lundi 16 mars : Esprit Saint et profondeur de l’intime, Le 
détachement et le silence  
19 h - 20 h Messe et adoration  / 20 h - 21 h 30 Formation 
     Contact : Père Bellut 01 48 83 30 12 
 
Concert du Chœur « Les Temperamens Variations » au 
bénéfice des Amis de Cléophas dimanche 22 mars à 15 h 
à l’église Notre-Dame du Rosaire.  
 
La folie de la croix dans le monde d’aujourd’hui, halte 
spirituelle pour un moment de pause pour comprendre et 
prier la Passion du Christ, vendredi 27 mars de 19 h à 21 h 
30 à la cathédrale. 
 
Concert spirituel de Carême avec le Chœur diocésain sa-
medi 28 mars 20 h 30 à la cathédrale. 
 
Requiem de Gabriel Fauré dimanche 29 mars à 16 h à 
Saint-François de Sales, par le Chœur Chante Marne dirigé 
par Pierre Louis Godeberge. Libre participation. 

« Notre-Dame de Paris,  
des pierres et des hommes » 

Conférence animée par  
Jean-Paul DEREMBLE  

Enseignant en histoire de l’art  
Lundi 9 mars 18 h — 20 h  

Au lycée Teilhard de Chardin 
— Entrée libre — 

BIBLIOTHÈQUE PAROISSIALE  
Prêt de livres à Ste-Marie aux messes  
du samedi 18 et dimanche 19 avril 


